
 

 
NOTE AU PASSAGE sur St Matthieu, chapitre 17 

 

 
 

La Transfiguration : d’une montagne à l’autre… 

Peut-être aurez-vous la chance cet été d’aller sur les sommets… et de retrouver ce sentiment qui 

parcourt toute la Bible : la montagne est un lieu privilégié de révélation de Dieu à l’homme. La 

Création y paraît dans toute sa splendeur, et les bruits du monde ont disparu. 

Dans l’Ancien Testament, la « montagne de Dieu » par excellence, c’est le mont Horeb, dans le Sinaï. 

Moïse y rencontre Dieu dans le Buisson Ardent (Ex 3), y reçoit la Loi (Ex 24). Plus tard le prophète Elie 

s’y réfugie (1R 19) et perçoit la présence de Dieu dans « le murmure d’une brise légère ». 

Dans les Evangiles, les montagnes ne sont pas nommées (sauf le mont des Oliviers, à Jérusalem), 

mais beaucoup de scènes importantes s’y passent. Jésus y est tenté par Satan (Mt 4,8), y enseigne 

(Mt 5 à 7), y prie (Mt 14,23). C’est donc logique, dans ce chapitre, qu’Il emmène ses disciples « à 

l’écart, sur une haute montagne » pour se montrer transfiguré à leurs yeux et leur révéler Sa gloire. 

  

La voix de la nuée dit : "Celui-ci est mon Fils bien-aimé, en qui je trouve ma joie". Ceci, nous l’avons 

déjà entendu deux fois chez Matthieu : lors du baptême de Jésus (chapitre 3), puis dans la citation 

d'Isaïe lors de la guérison de l'homme à la main atrophiée où Jésus est le Serviteur bien aimé 

(chapitre 12) et ici, pendant la transfiguration (chapitre 17). C'est comme un refrain, et 3 fois, cela 

mérite que l'on y prête attention.  

Mais à la différence des deux premières citations, la voix de la nuée lors de la Transfiguration ajoute : 

"écoutez-le". Cette voix s'adresse aux 3 disciples, et donc à nous, lecteurs d'aujourd'hui, qui nous 

cherchons à suivre Jésus.  

 

La Transfiguration survient « six jours après » la première annonce par Jésus de sa Passion et se 

conclut par la consigne « ne parlez de cette vision à personne, avant que le Fils de l’Homme soit 

ressuscité d’entre les morts ». Elle est donc directement reliée à la future mort de Jésus. En révélant 

Sa gloire éblouissante auprès de Dieu, Jésus relie Son Règne et Sa Passion qu’Il annonce. Il prépare 

les Apôtres à ne pas désespérer devant la Croix et même à reconnaître Sa résurrection. (On verra que 

ce n’était « pas du luxe », tant ses compagnons auront du mal à comprendre ce qui se jouera…) 

Mais, après coup, la Transfiguration les aidera à donner un sens aux événements, et St Pierre, qui 

était présent, en témoigne splendidement dans sa 2è lettre (2P 1, 16-19).    

 

 

Pourquoi Moïse et Elie ?  

Moïse et Elie sont deux immenses personnages de l’Ancien Testament. Ils personnifient une 

expression que Jésus emploie souvent : « la loi et les prophètes ». 

 

Moïse : 

Pour les Juifs, c’est traditionnellement l’auteur de la Torah (même si elle a plusieurs auteurs). Moïse 

reçoit du Seigneur la Loi et s’efforce de la faire appliquer par un peuple d’Israël déjà rebelle, toujours 

tenté par les idoles. Moïse est un modèle pour Israël : homme tourné vers Dieu, Le révélant au 

peuple et reflétant l’éclat du Seigneur sur son visage, homme d’action, qui mène les Hébreux hors 

d’Egypte et les gouverne, homme humble enfin, « le plus humble que la terre ait porté » (Nb 12,3). 

 

Elie : 

Au IXè siècle avant Jésus, les rois d’Israël au nord, de Juda au sud laissent souvent s’affaiblir la foi au 

Dieu unique, au profit des dieux locaux et des idoles. Le Seigneur suscite alors des prophètes dont 

Elie est le premier et l’un des plus grands. Les Livres des Rois le racontent : il lutte inlassablement 
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contre les compromissions des rois, contre les prophètes de Baal et défend les opprimés. « Le 

prophète Élie surgit comme un feu, sa parole brûlait comme une torche. » dit Ben Sira (Si 48,1). Elie 

est enlevé au ciel sur un char aux chevaux de feu et passe le relais à Elisée. Devant la puissance 

prophétique de Jean le Baptiste puis de Jésus, beaucoup de Juifs croiront qu’Elie est de retour.  

 

La présence de Moïse et Elie à la Transfiguration situe la Croix à venir dans la continuité d’une 

histoire où Dieu se révèle à son peuple. Là où la Loi de Moïse a réalisé une première pédagogie, là où 

les prophètes ont essayé de ramener le cœur du peuple vers le Seigneur, la mort et la résurrection de 

Jésus vont donner le Salut à tous les hommes. 


